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Excellence Monsieur le Président de l’Union des Comores ; 

Excellence Monsieur le Président et Honorables membres du Conseil des 

ministres de la Commission de l’Océan indien ; 

Excellence Monsieur le Secrétaire général de la COI ; 

Excellences, distingués invités, Mesdames et Messieurs, en vos rangs, grades  

et qualités; 

 

  



  

L’Organisation internationale de la Francophonie se réjouit d’être des vôtres, ce 

jour. Qu’il me soit donc permis de vous remercier, Monsieur le Président, pour 

l’aimable invitation que vous avez bien voulu nous adresser pour prendre part à cette 

35e session du Conseil des Ministres de la Commission de l’océan Indien et pour la 

nouvelle occasion que vous nous offrez, de vous redire notre ferme attachement au 

partenariat qui s’est noué entre nos deux institutions.  

Je voudrais également exprimer ma profonde appréciation à Monsieur le 

Secrétaire général de la Commission, pour l’excellente et fructueuse collaboration qui 

s’est instaurée entre nos deux Secrétariats depuis de nombreuses années 

maintenant.  

  Mesdames et Messieurs, 

C’est au nom de S.E. Madame Louise MUSHIKIWABO, Secrétaire générale de 

la Francophonie, que je prends la parole devant votre auguste assemblée. Elle m’a 

chargé de vous traduire ses meilleures salutations ainsi sa volonté de renforcer 

davantage, les relations qui lient l’Organisation internationale de la Francophonie et la 

Commission de l’océan indien.  

Votre session, Mesdames et Messieurs les membres du Conseil, se tient dans 

le contexte sanitaire que tous nous vivons, qui appelle de notre part une réponse 

solidaire, adéquate et durable. Nos Etats ont certes réalisé des progrès significatifs 

dans cette voie mais les défis qui s’imposent à nous pour maîtriser le phénomène et 

assurer un retour à une vie normale dans nos Etats, restent nombreux. Pour cela, une 

action conjointe et concertée est essentielle. L’OIF, par ma voix, s’associe aux efforts 

consentis par les Etats de la région pour atteindre cet objectif et en appelle à une 

solidarité internationale plus vigoureuse qui intégrerait de manière positive la question 

de la levée des brevets sur les vaccins et assurer ainsi un meilleur accès aux vaccins 

et à la vaccination. 

Mesdames et Messieurs les membres du Conseil. 

Vos discussions, au cours des présentes assises, porteront également sur les 

questions liées à l’environnement, à l’économie bleue, à la recherche, l’éducation et la 

formation, autant de thématiques qui s’inscrivent dans le champ de vision et d’action 



de la francophonie et autour desquelles s’est noué un partenariat fructueux entre l’OIF 

et la COI, consolidé par un accord-cadre qui cristallise nos préoccupations communes 

autour de domaines de coopération variés, tels que : la promotion de la langue 

française, l’accès à la culture et à l’éducation ; la stabilité politique et la bonne 

gouvernance démocratique de nos Etats ; le développement des économies insulaires 

et le soutien à l’entreprenariat des jeunes et des femmes ; ou encore la protection de 

l’environnement, le développement durable, et le numérique.  

Nous accordons un intérêt particulier à l’initiative du prix littéraire de 

l’Indianocéanie, impulsée par la COI et soutenue par l’OIF, qui contribue chaque 

année à renforcer le sentiment d’appartenance à cette région de l’océan Indien, et à 

en exprimer, à travers la langue française, toute la richesse et la diversité culturelle 

qu’elle recèle.  

Plus récemment, en mars dernier, c’est à travers les célébrations de la Journée 

internationale et du mois de la Francophonie, que les pays de notre région ont 

réaffirmé leur appartenance à l’espace francophone. Je tenais, à cet effet, à adresser 

nos félicitations aux Etats membres pour leurs contributions à ces célébrations, riches 

et variées, en dépit de la situation sanitaire difficile.  

Enfin, je me voudrais noter, pour m’en féliciter, la signature, l’année dernière, 

d’un nouvel accord-cadre de partenariat avec le Conseil départemental de La 

Réunion, qui contribue à fédérer nos efforts en vue d’une coopération francophone 

renforcée dans la région. 

Mesdames et Messieurs, 

 Le Sommet de la Francophonie, se tiendra en novembre prochain, à Djerba, en 

Tunisie. C’est un moment fort d’exaltation des nobles valeurs que véhicule la langue 

que nous avons en partage. Vos assises m’offrent l’occasion d’appeler à une 

participation au plus haut niveau de nos Etats membres pour réaffirmer leur 

attachement à la Francophonie et consolider la place qu’elle a acquise dans notre 

monde, au-delà de notre région.  

 

 



 

 

Excellences, Mesdames et Messieurs, 

Je ne pourrai terminer mon propos sans féliciter l’Union des Comores pour la 

Présidence du Conseil qu’elle a assurée avec succès. Je souhaite la même réussite à 

la France qui va succéder à l’Union des Comores dans cette focntion.  

Je vous remercie de votre aimable attention. 


